
SPORTIFS OU IREZ-VOUS 
AUJOURD'HUI ? 

FOOTBALL 
A T.TT.T.K — place du Concert, a T.-11!̂ , aâ^env 

blée générale de la Ligue du Nord, en vue de l'or­
ganisation des championnats 

CVCLItMC 
A LA MADELEINE. — Boulerard de la Républi­

que »*rs 18 heures, arrivée du n ie Critérium Cy­
cliste du Nord de la France (Amateurs) organise 
par le « Réveil du Nord ». Cn concert sera donne 
en attendant l'arrivée des coureurs. 

A BOUSSOIS. — Grand Prix Cycliste OLGA, aven 
le concours- du Réveil du Nord. 

A BARNES. — Grand Prix d'Harne». a 13 h. 38. 
A DENAIN — A 15 h 30. Grand Prix des Jeunes. 

BOXE 
A BHTM1-EN-ARTOIS. — Grand Gala dn Crab 

Athlétique Bruayslen au Casino, a 13 heures. 
ATHLETISME 

A ROUBAIX. — An Parc Jean Oubrulle, matin 
et soir. Interrégionales du Premier Groupe avec les 
meilleurs athlètes du Nord, de la Picardie, de la 
Haute-Normandie et de l'Ile de France. 

A FOURNES. — Matin et soir. Grande F6te Spor­
tive oflerte par M. Vercouttre, Directeur du Pen­
sionnat Gombert aux parents des élèves et aux 
anciens élèves au profit de la Contribution Volon­
taire pour sauver le Franc 

COURSE A PIED 
A T.rr.T.w — A 15 heures. A la rue Courmont. dé­

part du Tour de Lillo organisé par l'Union Spor­
tive Moulinoise.avec le concours du Réveil du Nerd. 
Arrivée rue Courmont. 

•PORTS FEMININS 
A AMIENS. — Sur le terrain de l'A.A.C . A 14 h.. 

Interrégionales d'athlétisme féminin avec toutes 
les championnes du Nord, de la Champagne, de la 
Haute-Normandie et de l'Ile do France. 

AVIRON 
A BOULOGNE-SUR-MER. — Sur lé nouveau quai 

(côté Capécure), Régates Interrégionales de l'Emu­
lation Nautlqnp Boulonnais*, avec concert par 
l'Avant-Garde de Saint-Pierre. 

NATATION 
A LUXE — An bassin de la rue d'Armentlèree. 

match d> water-polo entre les équipes du Pélican 
Club et les Pupilles de Neptune de Lille, pour le 
Championnat du Nord 

PELOTE-BALLE 
A VALENCIENWB9. _ Sur le ballodrome du 

Faubonrg de Lille, rue Gambetta. luttes de Ju­
niors B et Scolaires pour la Coupe offerte par le 
Président de la Balle d'Or, M. Colson. 

A LILLE. — Au ballodrome du boulevard des 
Ecoles, grand championnat (catégorie amateurs), 
deuxième journée éliminatoire Valenciennes (Balle 
-tl'Or) Rounaix. les Cheminots de LlUe-Déllvrance 
et Lille. 

JEU DE BALLE 
A DENAIN. — Luttes de Juniors entre Denain et 

Raisinés. Grand défi entre Denain (Deham) et An-
sin (Appollnalre). 

A ANZ1N - Grande lutte de Juniors entre Va-
lendezmes. Onnaing, Anztn-

BABKET.BALL 
A TOURCOING. — Sur le terrain du S C.T.. rue 

de Varsovie, à 15 heures, match entre le Stade 
Unioniste Tourq-uennola et le FootbaU Club de 
Roubatx. 

A !« heures: match entre l'Amicale du Boulevard 
d"Halluin et l'équipe ITe .lu S.C.T. 

Ce« deux rencontres sont les demi-finales de la 
Coupe du NoTd. 

2_- H IPPISME 
A ARRAS — Courses au trot organisées par la 

Société des Courses d'Arras. 

COLOMBOPHILIE 
L e concours minis tér ie l 

sur L ibourne 
QUELQUES CONSTATATIONS C O N N U S » 

. M. Dupont (Lille), à 17 b. 27. 
M. Chuftart (Fretin), 4 17 h. JE 
M Ferraille (Boubaix) , à 17 h. SB. 
M. TamhHn (Croix), à 17 h. 56. 
Tourcoing, vers 18 heures . v 
I L Spiette (Halluin), à 17 h. SB. 
Douai, à 17 h. 26. 
Valenc iennes , à 17 h. 40. 
M. Lamotte (Mouscron), A 17 II. 48. 
M. Baclet ( Armeotière*), à 17 h. 54. 
M. W a m i e z (Hénta-Efétairl), à 17 h. JS. 

CYCLISME » 

Boassois-Saint-Amand- Bonssois 
AVEC LE C O N C O U R S 

D U « R E V E I L D U N O R D » 
La Grand Prl» OLGA organisé par M. An met et 

la Comité Sportif de Boussois avec le concours du 
• Réveil du Nord * sera couru aujourd'hui diman­
che in juin sur le parcours Bous&oU-SaLnt-Amand-
Boussols. La course se terminera en circuit de 4 
tours de 10 kilomètres aux environs de Boussois 
La distance A parcourir géra de 150 kilomètres La 
liste des engagés s'est allongée Jusqu'à la dernière 
heure Elle ue sera close qu'A 11 h. 30, heure fixée 
pour le départ 

Nous verrons sur la route avee des hommes 
éprouvés tels que Orner Mahy et Léopold Matton. 
on] ont montré lenr valeur dans les grandes com­
pétitions, nos meilleur* régionaux Joseph Vande-
rhaegen, le vainqueur de l'an dernier ; Ernest Le-
•oalre • l'excellent local de Boussois ; Carnler, Cou-

Les Pompiers du Nord 
vont se réunir à Lille 
L'assemBlée générale de l'Union des Corps de 

Sapeurs-Pompiers du Nord de la France aura 
lieu à Lille, le dimanche 4 juillet prochain, sous 
l a présidence de M. Hudelo. Préfet du Nord. 

Voici le programme de la journée : 
A 10 h., à l'Hôtel de Ville, nie de la Monnaie. 

19, réceptioa par l'administration municipale. 
^ - A 10 b. 30, salle du Conservatoire, réunion du 

Conseil d'Administration de l'Union. 
A 11 b., salle du Conservatoire, assemblée 

générale. 
Ordre do Jour : 1 .Ouverture de la séance par 

M le Préiet du Nord : 2. Allocution du Président 
do l'Union ; 3. Rapport du secrétaire cénéral : 
ÏT Rapport du Trésorier ; 5. Renouvellement du 
Conseil" série A 1 Président, le Trésorier, le 
Vloe-Trésorier-Secrétaire du Pas-de-Calais, les 
Vive-Présidents, dont un 1er, et délégués des 
arrondissements d'Avesnes, Cambrai, Lille, Arras, 
Bétbune et Boulogne-sur-Mer. Nomination du 
Secrétaire-Général ; 6. Questions diverses et 
voeux. 

gneanx, etc.» Aussi nul doute que la lutte ne soit 
chaude et ne donne lieu A des péripéties émouvan­
tes. 

Un de nos collaborateurs suivra la course et 
portera A la kuite des routiers dans les réglons 
l'Avesnes, de Maubeuge et de Valenciennes. les cou­
leurs du Réveil du Nord. 

Rappelons que la- course est Internationale sons 
les règlements dé l'D.v t". et ouverte aux aspirante, 
indépendants et débutants. 

Voici la liste des prix : 
1er prix : une bicyclette OLGA, valeur 000 tr. ; 

une médaille offerte par Le Réveil du Nord et une 
médaille • Olbbs • ; Se 300 fr. et une médaille Peu­
geot ; 3e 200 fr. et une médaille Tbomann : 4e 100 
fr, et une médaille 8Automoto : 5e série d'accessoi­
res valeur 100 fr. ; 6e 80 tr. ; 7e 00, 8e 40, 9e 30 fr., 
une série de casseroles, une statuette, une lanterne. 

LA BOURSE HELLEMMES BAISIEUX (4 Juillet) 
Cette épreuve organisée par le Comité des Fêtes, 

dont le siège se trouve rue Sadi-Carnot, 950. A Hel-
lemmes-Lllle. comporte deux fols le trajet Hellem-
mes-Balsieux soit 50 klm. environ. La course est 
dotée de 350 francs en espèces, répartis en dix prix 
dont le premier est de 100 francs. 

Le départ et l'arrivée auront lieu rue Ferdinand 
Mathlas. Les engagements sont reçus chez le secré­
taire du Comité, 277, rue Sadl Carnot. A Hellem-
meg (Café de la Poste), contre la somme de 2.50. 

Le Comité décline toutes responsabilités au sujet 
des accidents. 

LA COURSE' VALENCIENNES.MAUBEUCB 
ET RETOUR (4 JUILLET) 

C'est le dimanche 4 fJBBlet que se courra cette 
épreuve sur le parcours valenciennes, Marly Saul-
tain, Curgles. St-Waast-la-Vallèe. Bavay La Lon-
gnevllle et MaubeutrP où le contrôle sera assuré 
par le V CM. au Café du Cygne ; retour par la 
mémo route. Le départ aura lieu à 2 heures préci­
ses. La course est ouverte aux coureurs de 3P et 4e 
catégories et débutants. Elle est dotée de 600 tr. 
de prix, ront 100 francs des • Produits Glbbs • 

Pour tous renseignements, s'adresser au secré­
taire de l'Avenir Cycliste Valenciennols, 154. rue 
de Paris. A Valenciennes. 

LE te ORAND PRIX CYCLISTE ORCHESIEM 
Dimanche lt Juillet 1920. se courra A Orchles 

(Nord) le 2e Grand Prix Cycliste Qrchésten orga­
nisé par M. Wauquier- Edmond, avec le concours 
du Journal < Le Réveil du Nord s. 

Cette course dotée de plus de 30 prix en espèces 
et nature est réservée aux coureurs licenciés A 
l'UV.F te catégorie et débutants. Elle se dispu­
tera sur une distance de 60 klm. et dont l'Itinéraire 
en est le suivant . Orchles, départ rue de Bouvt-
gnles. Beuvry. Marchtennes. le Catelet, VUnes, 
Coutlches et Orchles A couvrir 3 fols. 

Nous espérons quo cette belle épreuve remportera 
comme l'an dernier un joli succès. Les Inscriptions 
4 fr., dossard compris et non remboursables sont 
reçues dès maintenant au Café Wauquier, rue de 
Bouvignies et par correspondance chez Wauquier 
Edmond 63 rue de Valenciennes. A Orchles. 

LA COURSE D'ELEU. OIT LAUWETTE 
C'est aujourd'hui que se courra A Eieu, dit Lau-

wette la belle course cycliste organisée par M. Pré-
my, maire d"Eleu, conseiller générai, président 
d'honneur du Vélo Club Avionnais, avec le con­
cours de cette dernière Société. Le parcours est de 

C'est elle qui fait les meilleures 
pâtes sans œufs • 

car elle emploie les meilleures semoules. 

Us PATES aux ŒUFS FRAK 

régalent et nourrissent 

C'est lui qui fait les meilleures 
pâtes aux œufs 

car il n emploie que des œufs frais. 

L « P A T E S sans Œ U F S 

satisfont le meilleur appétit. «»* -

J E U DE BALLE 
UNE BELLE LUTTE DE JUNIORS 

A MARCHIENNES 
Aujourd'hui dimanche uara lieu sur le Ballo­

drome de la Place Gambetta une grande lutte en­
tre les quatre plus fortes parties de juniors : 
Wandignies. Vred, Somaln et Marchtennes. 

Tous ces Jeune» ont remporté de beaux succès 
cette année dans les championnats, aussi les spec­
tateurs qui viendront applaudir leurs exploits se-
rnt nombreux sans aucun doute. 

Tirage des billets A 1 h 45. LA lutte commen­
cera A 3 heures. 

A HBNIN-LIËTARD 
Aujourd'hui dimanche. A 3 heures, sur le ballc-

dromp de la route do Douai, une belle lutte met­
tra, aux prises les équipes de Flines-les-Raches 'Mo-
relie) et Hênén-Llêtard (Carton). 

Les sportifs d'Hénin-Llétard sont Invités A assis­
ter nombreux A cette lutte qui promet d'être très 
Intéressante. 

BOXE 
ONARLV SAUVAGE JEAN LOUP 

A MILAN 
Notre champion béninois rencontrait samedi der­

nier A Milan (Italie), 'le noir Jean Loup. Le com­
bat fat très dur et voici le compte rendu do jour­
nal Italien • Il secolo • qui assista A ce match de 
10 rounds de 3*. Les 4 premiers rounds Sauvage a 
l'avantage puis Se et 6e sont nuls : les 7e et 8e 
rounds sont encore A Sauvage : le 0e est nul et 
10e reprise est A Jean Loup, qui est déclaré vain­
queur. Le public manifeste bruyamment la déci­
sion en faveur de Charly. Aussitôt une revanche 
fut conclue elle aura Heu A Milan le 1er juillet. 
Charly est resté A Milan avec ses entraîneurs Dor-
val et Quadrini et son manager Daniel l'y rejoin­
dra quelques Jours avant la rencontre. ChaTlv veut 
prouver qu'il est le meiller et obtenir sa revanche 
avec son heureux vainqueur Bernasconl. 

POIDS PT H A Ï T f j o n ^ 

S O i l Ê T C I N D U S T R I E L L E D U N O R D 
Le trésorier de la Société Industrielle Informe 

ses collègues que les coupons de 1921 non touches 
font retour A l'Etat A partir du 1er juillet. 

Ci-dessous les numéros des obligations sorties 
an dernier tirage, le Jeudi 24 juin 1836 : 
43*. — 179 — 282 — 38 — 22 — 39 

RADIO-PARIS. — 12 h. 45 : L'Amour est -rot ; 
Valse Impériale ; Le Roi d'Ys, ouvc.cure ; Ré­
ponse A Manon ; %Bo do violon ; Les Erynnles, 
suite ; Solo de violoncelle ; Fleurs et femmes 
Préluda ; Ballet dlsolme : Mlnuetto : Valse 
poudrée. — 20 heures : Chronique des sans-fills-
tes. — 20 h. 30 : Etude ; Poèmes ; Lalr : Air 
de Chérubin des Noces de Figaro : Poèmes ; 
PWude de la Suite de piano ; Poèmes ; Où 
vas.tu t Lied ; Un dimanche : Poèmes. 

LBMDRES. — l-i h. 40 : Concert. — 81 h. 15 à 
21 h. 30 : Concert. 

HUt 

AU SPORT ATHLETIO CLUB TOURQUENNOIS 
L'équipe d'athlètes du S A C.T. a remporté quel­

ques succès au championnat du Nord, dimanche 
dernier. A Rosendael. 

Desbouvrles. notamment, a réussi A jeter dans 
on style très plaisant, le poids de 100 K. 

Le Comité félicite tous les athlètes pour leurs 
performances et espère qu'ils travailleront pour 
obtenir, l'année prochaine, de meilleurs résultats. 

Aujourd'hui dimanche 27 Juin, entraînement 
obligatoire pour tous. Des jetons de présence seront 
remis A l'entrée. 

A 13 h. 30, caserne Malus, manœuvres par le 
bataillon des sapeurs-pompiers de Lille. 

A 1 h. 30. banquet par souscription, restaurant 
Alphonse Rose. Place Simon-Voll&nt, 6. (à la 
Porte do Paris). 

Camionnage - Déménagements 
£ . D E R O N C Q «S Cie 

Gare St-Sauveur. Téu 8.03-34.37 

«JB, IBV EN DEUX Ll t iNES 
Paris. — Un buste de Jules Ferry a été lnau-

truré angle rue Camon et Aven. Labourdonnals. 
Moscou. — Arrivée motocyclistes français Andrlé-

na et Second, faisant Tour du Monde. 
Bagdad. — Jeune femme commandant français 

de Palmyre assassin p. escorte Syrie. Coup, arrêt. 
Bruxelles. — Maréchal Lyautey et Madame, sa­

lués ar»4Vée par Prince Léopold et M. Herbette. 
Matines. — Grève industrie meuble s'étend. Patr. 

refusent augmentation 0.30 réclamée par ouvriers. 
Le Caire. — Le général Hlrschaner a atterri nor­

malement A Héliopolis. 

Grâce a u x célèbres Appareils sans Ressort à 
C O M P R E S S I O N S O U P L E 

M A%| | A f B le grand spécialiste de 

la hernie, infirmité dangereuse et souvent mor­
telle n'est plus désormais qu'un vain mot. 

Sanctionnés officiellement par le CorpsMédi-
cal, le 5 Juillet 1922, ces nouveaux appareils 
appliqués à des milliersde désespérés réalisent 
chaque jour des prodiges et procurent à tous 
ceux qui l e s ont adoptés la SECURITE, la 
SANTE, et selon l'avis des malades eux-
mêmes , la GUEKISCN.DEFINITIVE. 
Devant de tels résultats, garantis toujours par 
écrit, les personnes atteintes de hernies doivent 
s'adresser sans retard à M. G L A S E S qui leur 
fera gratuitement l'essai fie s e s appareils à : 
Roubaix. 27 Juin, Hôtel d» Paris, rue de Utile. 
Armentères, 28 Juin." Hôtel du Nord et l u Comte 

d'Egmond réunis. 
Le Quesnoy. 29 Juin. Hôtel du Grand-Paris. 
LILLE, 30 Juin, à son Cabinet Régional 16. rue 

de la Ciel Q-" étape), près la"Bourse. 
Valenciennes, Samedi 3 juillet. Hôtel de Flandre 
Somain, dimanche 4, hôtel BQÛrlet Wace gare). 
St-Pol-sur-Ternoise, 5 juillet, Hôtel du Trocadéro. 
Frévent, 6 juillet. Hôtel d'Amiens. 
l.illers, 7 juillet. Hôtel du Commerce. 

NOUVELLE CEINTURE PERFECTIONNEE 
pour déplacement,de tous organes 

TRAITE de la HERNIE franco VÎT demandé 
a M GLASER, 44. Boulev Sébastopol. PARIS 

Bulletin Economique 
PARIS. (Halles Centrales). » . — Cours moyen». 

— viandes. — Bœufs derrière Ire qualité lï ; 
ba»*Ue 4.50 ; moutons carrsé i» »* n tr. ; épau­
les Ire qualité 7.10. Gigot ire qualité 15 fr. . 
9e 11 fr. ; veaux, pans et cuisseaux 10 fr. ; base 
complète 8 fr ; porcs longe et filet 14.50. 

Beurre. — Centrifuge NormanJte 16.60 : Breta­
gne 16 40 ; Charente et Poitou 16.80 ; Touraine 
f«.60 ; mardhands Normandie 15.40 ; Bretagne 
1S ; divers 14. 

Suis . — Normandie extra 590 le mille ; Breta­
gne choix 450 : Touralne choix 57 0; Poitou 680; 
Awercne 470 : Midi 490. 

volaille*. — Lapins du GAUnals 10.53 ; *- îtres 
ca-tégorles 1010 ; lapins vivants 8.90 ; pigeons 
gros 8.75 ; petits 5 fr. ; p Kts de Dresse S tr. 
poulets ordinaires 17.50. 

Fromages. ' — Bries laitiers 79 ; coulomml-rs 
double crème 575 ; divers 135 ; camemberts Nor­

mandie 175 : Port-Salut 800 ; Roquefort 1600 : 
Gluyère Emmenthal 1430 ; divers 1350. 

p.lr=ons. — Barbues il ; carrelets 4.5 0; colïns 
rto»«»>ites 5^0 ; dorades 4.50 , homards vivants 
15 Tr. : langoustes 19 fr. ; maquereaux 3.75 -
lUxAns S fr. ; raies S fr. ; soles 92 fr ; turbots 
8.10 ; goujons 18 fr. ; tru' s de rivière M tr. 

LE HAVRE, 96. — Clôture. — Café». -_ juin 
803.50 ; juillet 862 ; août 858 ; septembre ii7 i 
octobre SAS ; novembre 837 ; décembre 834 
Janvier éWTso ; février 826 ; mars 818.50 : avril 
813.80 ; mal 809. ~ 

Tendance soutenue. Ventes . I.t 3 sacs. 

LE fluâOBOl GUÉRIr-IL 
TOUS LES 

!

ULCERES VARIQUEUX 
ECZEMAS, DARTRES 

SUPPURATIONS OSSEUSES 
ADÉNITES SUPPLRÉES 

SCROFULOSE, CLOUS, etc. 

Inlormez-vous auiour de vous et vous trou­
verez certainement une personne qui vous dira : 

« Je soullrqis — ou ma mère souffrait — d'un 
«Ulcère variqueux » ou d'un « EczCma » et per­
sonne Djâteit parvenu A la guérir. — Seul le 
« NOROBOL » a réalise ce miracle. » 

D'autres vous diront : « Pas pour une fortune 
je ne voudrais me passer de « NORODOL >, car 
depuis que je prends ce remède idéal 

1E MANGE BIEN 
JE DIGERE BH94 

JE FORTIFIE BEAUCOUP 
JE JOUIS D'UNE BONNE SANTE 

Aussi, vous qui souffrez d'une MALADIE DE 
LA PEAU ou de MAUX D'ESTOMAC, d'AI-
GREURS, VOMISSEMENTS, DOULEURS dans 
le DOS, DANS LES MEMBRES, n'hésitez pas, 
procurez-vous de suite une boîte de NORODOL 
qui vous soulagera immédiatement et vous GUÉ-
IC1RA CMMPLBTESIENT en très peu de temps. 

Mais EXIGEZ bien le 

VICES 
DU 

SANG 

La botte de NORODOL 
8 fr. 50 toutes pharmacies (impôt en sus) 

MARCHES DE LA REGION 
Beurre. — Valenciennes 16.50 A 17 le kilo ; 

Avesnesr 14.50- A 15.50 ; Le luesnoy 18 : Catidrp 
18 ; Bruay-en-Artois M ; Alre-sur-la-Lys lt A 
15.50. + 

Œuf». — valenciennes 0.60 pièce : Avesnes 0.50 
et 0.55 ; Le Quesnoy 0.60 : Caudry 7.20 la don 
zaine : Bruay-en-Artois. 13 les 96 : Alre-sur-la-
Lys 12.75 A' 14. ' ; . 

Pommas de terra-— Valenciennes vieilles 0.80 \ 
0 00 : nouvelles l3o A 1.50 ; Avesnes nouvelles 
1 50 à 2 ; Le Quesnoy 1.25 ; Bruay 1.95 : Alre-eur-
la-Lvs .vieilles 60 A 65 les cent kilos. 

volailles — poulets :« Valenciennes 15 A » 
pièce ; Avesnes 16 A • 24 le kilo. tués ; Caudry 
13 à 95 la couple ; Le Quesnoy 18 A 90 : Bruay-
en-.Artois 10 A 94 pièce ; Aire-sur-la-Lys 18 A 86 
la couple. 

H ne faut pas confondre 
la Quintonine avec les autres extraits, car l'heu­
reuse combinaison des produits qui la compo­
sent, produits très actifs et judicieusement choi­
sis en font un- produit de tout premier ordre-

La Quintonine, dose pour faire un litre de 
vin fortiiiant, se vend 3 fr. 50, plus 0.50 d'impôt, 
toutes pharmacies. 13—3601 

BBLLE (HalloJ Centrales), — Cours moyen des 
ventes en «ros à l adate du 96 Juin 1926. 

volailles, beurre et cents, fromages, truite et 
primeurs, légumes, même cours que le mercredi 
23 luln, A l'exception des petits pois dont le prix 
a auxmentô *de 1 fr au kilo, pour les choux-
fleurs le prix a augmenté de 4 tr. A la douzaines 

poisson. — Soles 10 s i l le kik> 
rougets 2 â 4.50 ; moplanas ajs. â 
reflux 4 ; cabillauds 5 ; chiens do mer t A * 
Winwues 4 ; merluches 5 ; plouses 0.75 ; viv,-»s 
5.50 ; Saint-Pierre a ; anguilles 10.50 ; plies 
4 ; limandes 3.50. 

AIRE-SUK LA-LYS. 95. — Marché aux parcs et 
aux >uui gras. — 27; veaux gras 700. 650. 6U0 : 
1S petits veaux 27J, 210, 145 ; 101 porcs tiras 
890. 852. S75 

agence en Douane - Camionnage - Magasinaor 
VAN .»ELT et D.ARTEVERT 

* 2. Boulevard Louis XIV. LILLE. — Vi'. 1083 

LE CHANGE 
TARIS. 26. — Cours officieux. — 9 h. m : 

Londres 169.75 : New-York 34.90 : 10 h. : Lon­
dres *S8.75 : New-Yrok O1.70 ; Kelgtgùe 90.50 ; 
11 h. : Londres 168 90 ; New-York 34.7S : Belgi­
que 99.50 ; lt h. ;x> : Londres 169 ; New-York 
34.71 ; Belsr^ue 99.40. 

G c p r c 
B E L G E CHOCOLAT 

^ Brxe, LACROIX 
Catieaux utllm» s o i acHmêamwm 

^gS&Z*—^ imprimer» au neveu a» "o*A 
5 § r î j l S = ^ L j 186 Dis, Rue de Paris. tUm 

Le Gérant Emilf ciEST 

COMMENT SE G D E m PAR 

tELECTRIClTE 
RBiiMt du TRAIT» 

1 SYSTÈME NERVEUX 

APPARÏÏlTURÎNAiRE «t 
ORGANES GÉNITAUX 

3—»«rf i i ._ 

MALADIES de t . FENHE 

VOIES OIGESTIVES 

! 

Voîcî la superb* brochure, magTYifiguement 
illustrée, que j offre jBrMuttejinent E tous ceux 
qui m'en feront la demmnSeT^renÊ*mi fait éditer 
2O.00O exemplaires et le titre seul est une indi­
cation suffisante pour le lecteur "Comment se 
guérir par l'Electricité^. . ^ Î ™ " T * " ^ 

Mon traité d'Electrothérapie devrait se trouver 
dans toutes les familles et dans chaque ménage ; 
chacun devrait toujours l'avoir sous la main afin 

' puiser les COÏI 
îles à la santé. 

Illustré de pages anatomiques, très intéres­
santes, il est divisé en 5 grands chapitres, chaque 
subdivision comprenant la nomenclature de tous 
les troubles et affections pathologiques apparte­
nant à ce chapitre. 

Le premier chapitre par exemple, traite de la 
Neurasthénie et Névroses diverses. Névralgies 
et Névrites, Maladies de la Moelle Epimère, 
Paralysies en général. Tous les autres chapitres 
traitent à leur tour toutes les affections dépen­
dant de chaque classification et qu'il serait trop 
long dFenumérer ici. 

La cause, la marche et les symptômes de 
chaque affection sont minutieusement décrits en 
un langage simple et clair de façon à renseigner 
exactement le malade sur la nature et la gravité 
de son état.. Le rôle de l'électricité et la façon 
dent opère le courant galvanique sont établis 
pour chaque affection et chaque cas et ainsi le 
malade a sous la main l'explication médicale de 
sa maladie et, en même temps, le moyen de se 
guérir d'une façon complète et radicale. 

Personne n'ignore plus à présent l'immense 
pouvoir curatif de. l'électricité médicale. Les 

VOIES OIGESTIVES 

SYSTÈME MUSCULAIRE 
1 ET LOCOMOTEUR j i 

reconnaître mais je puis cependant revendi­
quer pour moi l'honneur d'avoir découvert le 
vrai moyen pratique d'infuser à l'organisme est 
élément de vie qui s'appelle 1 Electricité Gal­
vanique. Le courant galvanique que Je 
'applique eu moyen de mes appareils h piles 

sèches, agit sur 1 organisme d'une façon calme et 
douce à la fois, tonifie les nerfs et les muscles,, 
active la circulation du sang, fortifie tons les) 
organes de l'économie, facilite les échanges 
organiques et rend vraiment la vie aux débilss» 
aux nerveux et aux déprimés. 

L'emploi de l'électricité est surtout 
dans tous les cas de faiblesse, désordres orga­
niques, troubles nerveux et musculaires, <et lee 
maladies chroniques. L'Impuissance, la débilité 

nerveuse, la dlmlnuri< 'de, n,cuW» x-rata 
scîn^JaincAies^parl^lectncite 
remède le plus admirable qui soit connu et dostt 
la vogue est telle que l'on peut envisager 
l'époque où les médecins prescriront exclusive­
ment l'électricité pour le traitement de toutes 
les affections chroniques. 

Q est à la portée de tous s présent,, de : 
un traitement électrique chez soi car monaopa-
reil ne se porte au • grand maximum qrrune 
heure par j 
occupations 
ce qui rend ma m 
lité avec laquelle __ 
traitement chez lui, à l'insu de tout le monde, 
sans abandonner ses habitudes, ou son régime,. 
est unanimement appréciée et comprise. 

C E S T G R A T U I T . Ecrivez une simple carte à M r l e D o c t e u r .&*• B. G R A R D , 
Ins tOut M o d e r n e d ' E l e c t r o t h é r a p i e , 30, A v e n u e A l e x a n d r e B e r t r a n d , 
B R U X E L L E S F O R E S T , pour recevoir sous enveloppe fermée le traité d électro-
thérapie avec illustrations et dessins explicatifs. 
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• Ce n'est p l u s u n conva le scen t que j 'a ­
b a n d o n n e . . . C'est u n so l ide g a r ç o n pres-
q u e e n t i è r e m e n t rétabl i et qui n'a p l u s be­
s o i n que de q u e l q u e s jours de m é n a g e m e n t 
a v a n t d'être autor i sé à supporter les fati­
g u e s d u v o y a g e . . . 

Par tez dV . s a n s crainte , Yvonna. . . 
V o u s devez *tre tout à v«tre bienfaitr ice . . . 

« Je m e ferais scrupule d e v o u s détourner 
'de ce devoir— 

<« Je n e v o u s d ira i qu'un m o t — celui qui 
do i t n o u s d o n n e r à t o u s deux le c o u r a g e de 
suporter cette s é p a r a t i o n i m p r é v u e : 

• « A bientôt ! . . . 
— A f T i t ô t r s o u p i r a Yvonne . 
L e s deux f eunp i ge > échangèrent u n 

baiser e t Yvonne Btrevarrt s 'é lo igna, e n 
c a c h a n t s e s veux rempl i s de larmes . 

Aussi l o n g t e m p s qu'el le fut e n v u e e t 
qu'i l put crakaCre de l a voir se retourner. 
René MarguyTol le 8 c o n s e r v a u n e a V ' i d e 
stoTque et s e força à «ourire. 

Mais quand elle fut sort ie de rhôpUal, il 
«e l a i s s a retomber d a n s son fauteui l et 
gémit , t » s e c a c h a n t l e v i s a g e d a n s s e s 
m a i n s . 

— Quel atroce déeb iremant L . 

« Il m e semble que c'est tout m o n b o n . 
heur qui vient de s 'éloie^er. . . 

« Je m e s e n s a u s s i triste et inquiet que 
s i j e n e deva iarp lus la revoir I... 

« Quel le impress ion s tupide 1... I l faut 
que je s u r m o n t e ce la . . . • 

« Ce n'est qu'une ques t ion de j o u r s . A 
part ir d e d e m a i n , j e v a i s t e l l ement fati­
g u e r le docteur qu' i l s e pressera d e m'ou-
vflir toutes g r a n d e s les portes de l 'hôpi­
tal . . . 

K Al lons I c h a s s o n s cette tr is tesse . . . 
L'épreuve n e durera qu'une semaine . . . 

» C'est bien vite passé , u n e s e m a i n e !•.. 
C'est bien vi te passé . . . q u a n d l'inquié­

tude ne v o u s ronge pas . . . 
M a i s l ' intermède de bonheur qu'avai t é té 

pour R e n é Marguyro l l e s l 'apparit ion ines­
pérée do cel le do l il ne compta i t p l u s 
toucher j a m a i s le c œ u r , parut b ien n'avoir 
été qu 'un intermède. 

Comme u n gr i s crépuscule , après la dis­
pari t ion de l 'éblouissant sole i l , u n e m o r n e 
Wistesse enve loppa s o u d a i n l e j e u n e h o m ­
m e . 

Mil le craintes l 'assa i l l irent . . . 
P r i v é d e l a chère présence , i l n 'osa i t 

p l u s croire a u m i r a c l e ' q u i l 'avait u n ins ­
t a n t ébloui , e n t rans formant s a vie . 

I l d o u t a d u prochain bonheur . . . 
N'ai-je pas fait qu'un rêve s e deman­

dait-il anx ieusement . 
« N'a i - je po int s implement i m a g i n é tout 

c e l a ?... , 
Anx ieusement , i l a t tendi t l a dépêche, 

p u i s l a lettre que lui a v a i t promis l a 
j e u n e filte. 

L a dépêche arr iva de Marse i l l e , a n n o n ­
çant que la traversée , d ' s S l e u r s s! courte, 

-A'était effectuée s a n s i n c i d e n t 

M a i s l a dépêche n 'apporta i t à l 'amou­
reux a u c u n e é m a n a t i o n '»*:te d é s a bien-

Ce n'éta ient po int l e s do igts d'Yvonne 
qui l 'avaient, tracée . . . 

El le n'avait p a s t e n u ce papier , n'avait 
p u y déposer a u c u n ba ; ser , vant de le 
g l i s ser d a n s u n e enveloppe.' 

Et puis , u n e dépêche dit s i peu de cho­
s e s 1 Elle es t obligatoirement conçue e n 
t ermes d'une excess ive bana l i t é . . . . 

Quel les t endresses peut -on s 'envoyer p a r 
dépêche ?... 

U n e lettre seul« — u n e le t tre b ien close , 
des t inée a u x s eu l s r e g a r d s de Tlené. pou­
vai t lui apporter, outre les nouve l l e s qu'il 
at tendait . la douceur e t la conso lat ion des 
m o t s que ' sa i t trouver une amoureuse . 

Mais cette lettre ne v i n t pas^.. 
D'abord René pu croire à" u n s imple re­

tard du courrier. ' 
Il n'admettait p a s qu'Yvonne, dès soin ar­

rivée à Nice, n'eût p a s trouvé le loisir de 
tracer quelques tendres l ignes a Bon inten­
tion... _ . ' „ 

Elle sava i t avec quelle fébrile impatience 
il devait attendre les chères l ignes. 

Mais la s e m a i n e entière, pui» le début 
d'une autre, s'écoulèrent s a n s a m e n e r la 
lettre attendue.. . 

René demeurait s a n s nouvel les de cel le 
qu'il considérait déjà c o m m e une fiancée. 
. «2e s i lence l 'angoissa, , . 

Rien — s inon u n e catastrophe — n e pou­
vait l'expliquer. 

Qu'était-ce donc qui aurait - pu I retenu-
Yvonne de rassurer René , o u de lui écrire 
s a peine ? 

Même s i elle avait trouvé M m e da Morges 
au plus m a l . . m ê m e s i la mort était v e n u e 

\ fra&Der a la porte d e la v i l la du Mont-Boron» 

la jeune fille aurait certainement tenu à 
mettre René a u courant d e . s a douleur.. . 

El le lui aurait écrit s e s inquiétudes ou s o n 
désespoir. . . 

Rien... le s i lence. . . 
En certaines circonstances, il e s t plus ter­

rible et plus déprimant que de m a u v a i s e s 
nouvelles . ' _- -' 

, René Marguyrolles s'affola, s agita, fit s i 
bien que le côcteur jugea préférable de le 
renvoyer en France . 

L'inquiétude et l 'énervement qui ron­
geaient le jeune h o m m e lui auraient fait 
plus de mal que le voyage. 

D'ailleurs, il était suff i samment rétabli 
pour supporter quelques tatigues. 

René fut donc enfin autorisé à quitter Ga-
bès et à reprendre l e chemin de France, 

Pale encore et trépidant d'angoisse, il vit, 
du pont du paquebot qui l'emportait vers 
Marseille, s 'es tomper la côt» africaine. 

Deux jours plus tard, il arrivait à N i » 
et sautait dans une auto pour se faire con­
duire à la villa du Mont-Boron. 

D è s qu'i l fut devant la grille,, il éprouva 
un coup a u c œ u r et pressentit u n e catas­
trophe. . . . 

La grille -était fermée, cadenassée . . . 
Au delà des m a s s i f s , ' l a vUJa, tontes per-

s i ennes c loses , -avait cet aspect funèfcres 
des demeures abandonnées , désertées s a n s 
esprit de retour. . . 

E » va in . René a g i t a fur ieusement l a clo­
che . . . ' . ' 

Aucun portier, aucun jardinier ne s e mon-
tr&ientt 

Ev idemment , la v i l la , brusquement dé­
sertée, é ta i t res tée s- s rardien . . . 

A m o i n s qu 'une cons igne sévère n e leur 
e û t interdit d e se . -sonti -T amc v i s i teurs 
et de donner la moindre r e n s e u n e a w t -

L a mort d a n s l 'âme, q u a n d il ' a t b ien 
persuadé de l' inutilité de ses appels , René 
Marguyro l l e s dut quit ter l a p lace . 

Ce fut pour se l ivrer à une véri table 
enquête. 

Il intei o g e a tout le vo i s inage , parcou­
rut ensu i te . Nice , a l lant chez tous ceux qui 
avoJjent pu oonnaîc>re o u apprr--' cr Mme 
de Morpes, a m i s o s fournisseurs . 

Le résul tat fut assez mince et ne ser­
vit qu'à transformer son inquiétude en 
u n e terrible â  préhens ion. 

On sava i t que Mme de Morges , brusque­
ment et sér ieusement souffrante, a - H été 
emmenée , par les so îns de son demi-frère 
vers une m a i s o n de s a n t é inconnue . 

A la* sui te de ce départ , tous les servi­
teurs ava ien t été l iceni s et la v "a com­
plètement fermée. 

Ceci s'était passé avant l a date a la­
quel le Yvonne Efrevant ava i t reçu la 
troutft»nte dépèche et qui t te Gabès. 

Et personne a Nice n 'avai t v u le. j eune 
fi l le. . . 

Per sonne ne sava i t ce qu'el le étai t deve-
n u e . u 

C H A P I T R E XXIV. 

SEQUESTREES 1... 

Certes, Yvonne Etrevant , en partant ap­
porter à Re»é Marguyro l l e s le nerveiflaûx 
ro« «tfortant d e > aatour , n ' a m * P u 

soupçonner le d a n g e r qu'el le la issai t sus ­
pendu sur l a tête d'Annie de Mt -ges . 

En réalité, ie déparf de l a J*i Ti« ffiHe> 

tout en éve i l lant d a n s le cœur do Guilheul 
de S a r m i è r e s l e s t o S t i r e s de la jalousie , 
const i tuai t pour l e taauvaia fràre u n e 
Chance ineshéMr-

Sa sœur se trouvait livrée pans défense 
à ses mach ina t ions . 

Yvonne , t émoin v ig i l an t e t c la irvoyant , 
l'eût bien gêné poux accomplir s e s pro­
jets . 

Débarrassé d'elle. '1 étai t <-ertain de 
réuss ir . 

Dès le l endemain du départ d e la jeu­
n e fille, u n m a l mys tér i eux ébranlai t bt 
ra i son d'Annie de Morges e t lui donnai t 
l 'apparence de l a folie. 

Gui lheul — qui sava i t a quede d r c m « 
habi lement versée d a n s le the de sa s œ u r 
il devai t ce résultat — reprenait a lors 
d 'a- tor i té l a t u t e u . de l ' infortunée et dé­
c i d a i t , son transfert imr "diat d i a s u n e 
m a i s o n de santé choisie par lui. 

C'était, comme par hasard, cel le que le 
mys tér i eux docteur I fwr-.d v e n a i t d'ins­
tal ler a u Château Noir . 

Et la s i lencieuse e t do lente infirmier»; 
qui y a t tendai t - la m a l h e u r e u s e é g a r é s 
n'était autre q i * SyLvett i . A ig l iu . 

Ce déi*trt fut u n véri table enlèvement.-
Nu l des a m ï s d'Annie de Morges n'éo 

fut informé a v a n t l 'événement. 
Et comme Guilheul d e Sarmières ava: 

eu soin de fa ire m a i s o n net te e t d e fei 
m e r la v i l la du Mont- l toron. »rès a v d i . 
congédié t o u s les domest iques , les p l u 
curieux n e PUT savo ir exac tement et 
qui s 'était pas sé e t durent s'en ten ir à b 
version q u e le frère d'Annie s e p lut à r»« 
pandre 

Il n e d e - a i t d 'a i l leurs po int paraîtra-: 
ex traordina ire q u e Mina do Morges 
redevenue folle. 

On sava i t que, d e s années auparavj 
son deui l et ses m a l h e u r s ava i t , u n s p: 
micre fois ébranlé s a ra ison. 

(4 Su*** 


